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De l'application qu'il ſe faut faire

en particulier des choſes gene

rales que dit l'Ecriture. Com

ment chaque fidele peut connoi

ſtre qu'il n'eſt pas en la chair,

mais en l'Eſprit Et ce que ſigni

fie & en quoy conſiſte l'habitation

du St. Eſprit en nous, & avoir

l'Eſprit de Chriſt,& eſtre à Chriſt.

Rom. chap. 8. v. 9. Or vous n'eſtes

point en la chair, mais en l'Eſprit :

voire ſi l'Eſprit de TDieu habite en

vous : mais ſi quelcun n'a point l'Eſ

prit de Chriſt, celuy-là n'eſt point à

luj.

* • # # Oyſe au Pſeaume quatre-vingt

WA) dixiéme, parlant de la condi

|)AVN È tion de la vie preſente dit, que

BS%#S nous conſumons nos années comme

une penſée , que nos jours s'en vont ſou

3 dain 2
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dain, & que nous nous envolons. C'eſt ce

que l'experience ordinaire nous enſeigne,

& ce que nous apprend particulierement

le jour auquel nous ſommes parvenus; non

afin que nous nous étonnioris, comme les

enfans de ce ſiecle, qui s'effrayent de leur

fin, & de la ruïne de leur vie terrienne,

qu'ils voyent approcher par le cours de

leurs ans ; mais pluſtoſt afin que nous di

ſions, queplus nos jours s'écoulent, & plus

nous approchons de noſtre felicité; plus

cette vie temporelle paſſe, plus nous #

mes proches de la vie éternelle & perina

nante : vie en laquelle nous ne ferons plus

ſujets à la revolution des temps, car il n'y

aura plus de Soleil, ni de Lune, ni par

conſéquent de temps, mais Dieu étant

tout en tous, nous vivrons avec luy fans

ennui & ſans changement. Mais outre

cette vie glorieuſe du Ciel, nous avons

une vie ſpirituelle en regeneration ici bas,

par laquelle nous pouvons nous glorifier

contre la mort. Car ſi la vie de l'hom

me pour ſa brieveté, eſt comparée à l'her

be & à la fleur, qui ſe paſſent & flètriſ

ſent incontinent , c'eſt la vie naturelle :

mais le fidele a une vie ſurnaturelle qui ne

ſe conſumepoint, de laquelle l'Apoſtre dit

au 2. des Galat. v.2o. 7e vis non pas moy,

mais jeſus-Chriſt vit en moy. Car 2 Cor.

. " - 4 l'A-
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4. l'Apoſtre dit, que ſi cet homme exte

rieur, c'eſt à dire , ce corps & ce qui

appartient à la vie naturelle , ſe déchet,

l'homme interieur, en qui conſiſte noſtre

vie ſurnaturelle, ſe renouvelle de jour enjour. .

On tient qu'au Paradis terreſtre, l'arbre

de vie euſt empeſché l'homme de dé

choir & de vieillir. Cet homme interieur

eſt le fruict de l'arbre de vie que nous ob

tenons en Jeſus Chriſt noſtre Seigneur,

par luy nous vivons ſans mourir. Car Je

ſus-Chriſt dit qu'il eſt fait en nous une fon

taine d'eau ſaillante à vie éternelle : com

me au contraire ſans luy, ceux qui vivent

ſont morts, comme l'Apoſtre dit 1.Tim.

5. que la veuve qui vit en délices, eſt mor

te en vivant. Il faut donc qu'aujourd'huy

eſtans avertis du cours de cette vie, &

voyans que nos jours s'écoulent inſenſible

ment, & que nos ans s'enfuïent de nous,

nous nous examinions nous-mefmes, pour

voir ſi nous avons en nous cet homme in

terieur, par lequel nous puiſſions nous glo

rifier contre le cours & le déclin de cette

foible & periſſante nature, & vivre éternel- .

lement. A cet examen, nous ſervirale texte

que nous avons leu du ch. 8. de l'Epitre

aux Romains. L'Apoſtre avoit dit és verſ

précedens, que ceux qui ſont ſelon la chair,

ſont affectionnez aux choſes de la chair, mais

4 - (767/447
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ceux qui ſont ſelon l'Eſprit, aux choſes de l'Eſ

prit, car l'affection de la chair eſt mort :

mais l'affectuon de l'Eſprit eſt vie c.- paix ,

Parce que l'affection de la chair eſt inimitié

contre Dieu. Car elle ne ſe rend point ſu

jette à la Loy de Dieu, & de vray elle ne le

peut. C'eſt pourquoy ceux qui ſont en la chair

ne peuvent plaire à Dieu. Maintenant il

vient à l'application, Or vous n'eſfes point

en la chair, mais en l'Eſprit. Pour conclu

re tacitement, donc vous n'eſtes point de .

ceux desquels l'affection eſt mort, cv ini-'

mitié contre Dieu , &3 rebellion à ſa Loy.

Mais voſtre affection eſt vie e2 paix, Ou

pour prendre la choſe de plus haut , il

avoit dit au commencement de ce ch. Ain

ſi donc maintenant il n'y a nulle condamna

tion à ceux qui ſont en jeſus-Chriſt, qui ne

cheminent point ſelon la chair, mais ſelon

l'Eſprit. Maintenant pour leur appliquer

cette conſolation, il leur dit, Or vous n'e-

ftes point en la chair, mais en l'Eſprit, com

me concluant, vous eſtes donc de ceux aux

quels il n'y a nulle condanunation. Quant à

ce qu'il ajoute, Voire ſi l'Eſprit de Dieu

habite en vous. Mais ſi quelcun n'a point

l'Eſprit de Chriſt, celuy-là n'eſt point à luy :

ces paroles peuvent eſtre priſes en deux

façons, ou pour une condition par laquelle

les fideles s'examineront,«rcº #
qu'ils

4
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qu'ils ne ſont pas en la chair, mais en

l'Eſprit : d'autres eſtiment que ces mots

contiennent non une condition, mais deux

arguments, pour montrer aux fideles qu'ils

ne ſont pas ſelon la chair, mais ſelon l'Eſ

prit : l'un parce que l'Eſprit de Chriſt eſt

en eux , & en ce ſens ils tournent le mot

de l'original, non pas voire, ſi l'Eſprit de

Dieu habite en vous : mais veu que l'Eſprit de

Dieu habite en vvus. L'autre argument eſt,

qu'ils ont l'Eſprit de Chriſt, & par con

ſequent qu'ils ſont à Chriſt. Si quelcun

n'a point l'Eſprit de Chriſt , celuy-là n'eſt

point à luy, or ils ont l'Eſprit de Chriſt,

donc ils ſont à luy. Et l'un & l'autre de

ces deux ſens peut eſtre ſuivi commode

ment, comme conformes l'un & l'autre,

au but & à l'intention de l'Apoſtre. Ici

donc nous avons deux poincts princi

paux.

I. L'application que l'Apoſtre fait aux

Romains, de ce qu'il avoit dit générale

ment, en diſant, or vous n'eſtes point en la

chair, mais en l'Eſprit.

II. La condition, ou la preuve de cet

te application, quand il ajoute, voire ſi

l'Éſprit, ou veu que l'Eſprit de Dieu habt

te en vous, mais ſi quelcun n'a point l'Eſprit

de Chriſt, celuy-là n'eſt point à luy.
N 5 En
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En l'application nous apprenons premie

ment, qu'és propofitions générales de la

Parole de Dieu, il faut deſcendre en nous

meſmes, & voir quelle application nous

cn peut eſtre faite, afin ou que nous re

cevions conſolation, ou que convaincus

en nous-meſmes, nous ſoyons excitez à

La repentance & à converſion. AinſiStJean

, a , Baptiſte preſchant, que la coignée eſt déja

miſe à la racine des arbres. Tout arbre donc

qui ne fait point de bon frui#, s'en va eſtre

coupé cº jetté au feu ; alors les troupes

émues à repentance par l'application qu'ils

ſe firent de ces choſes s'écrierent, Quefe

rons-nous donc ? Ainſi vous voyez au 2. des

Actes, que les Juifs à l'ouïe de la prcdi

cation de St. Pierre, eurent componction

de cœur, & dirent à Pierre & aux autres

Apoſtres, Hommes freres que ferons-nous ?

Et voici le vray moyen de profiter en la

lecture, & en l'ouïe de la Parole de Dieu,

ſoit pour l'inſtruction, ſoit pour la confo

lation. Pour exemple, vous entendezque

les médiſans, les avaricieux, les yvrognes ,

&c. n'hériteront point le Koyaume des Cieux,

arreſtez-vous-là, & conſiderez à partyous,

ſi vous eſtes coulpables ou non, afin que

ſi vous eſtes retirez de la vaine converſa

tion du ſiecle, vous glorifiez Dieu ; ou

I.

Poitit.

1 . Cof.

6 • I Oe
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ſi vous y eſtes encore plongez, vous vous

en retiriez, par une ferme réſolution de

vous amander. Derechef, vous oyezque

nul ne peut ſervir à deux maiſtres, à ſça

voir, à Dieu & aux richeſſes; qu'il n'y a

point de communion de la lumiere avec

les tenébres : Arreſtez-vous-là , & dites

en vous-meſmes, que fais-je, & quelles ſont

mes actions ? Ne veux-je pas conjoindre

Jeſus - Chriſt & le monde , l'Evangile

avec la vanité du ſiecle ? Afin que par

cette application vous veniez à une juſte

cenſure & correction de vos actions. Auſſi

dans les conſolations de la Parole de Dieu,

† vous oyez que Jeſus-Chriſt dit, quc

es brebis ne periront jamais, & l'Apoſtre,

que toutes caoſes aident enſemble en bien à

ceux qui aiment Dieu, que là où le peché a

abondé, là a abondé la grace : que Dieu

exauce ſes enfans, appliquez vous ces pro

meſſes generales, pour vous réjouir , &

meſme pour vous glorifier en vos tribula

tions, & dire à part vous, je ne perirai

point, mes afflictions les plus grandes, au

ront une iſſue favorable & ſalutaire. En

moy a abondé le peché, mais en moy auſſi

abondera la grace & la miſericorde de

Dieu. Dieu orra mes cris & la voix de

mes ſupplications.

Secondement nous apprenons, que la
M 6 | P,
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Parole de Dieu déclare tellement la con

dition des mechans, & de ce qui nous

pourroit effrayer & troubler, qu'elle tend

& viſe à la conſolation des enfans de Dieu,

comme ici l'Apoſtre dit, que l'affection de

de la chair eſt mort & inimitié contre Dieu,

c2 rebellion à ſa Loy. Puis maintenant il

ajoute, Or vous n'eſtes point en la chair :

Comme s'il diſoit,vous ne devez point vous

effrayer, comme ſi vous eſtiez de ceux-là ;

car vous eſtes en l'Eſprit, & ainſi il y a

pour vous vie & paix. Ainſi au chap. 9.

de l'Epitre aux Rom. ayant parlé de la ré

probation : que Dieu a aimé 7acob &2 a

hai Eſau : que d'une meſme maſſe il a fait les

'uns à honneur, & les autres à deshonneur,

ceux-ci vaiſſeaux d'ire appareillez à perdi

tion , ceux-là vaiſſeaux de miſericorde,

preparez à la gloire; il ajoute de ces vaiſ

ſeaux de miſericorde & de gloire, Lesquels

il a auſſi appellez, à ſçavoir nous, non point

ſeulement d'entre les 3uifs, mais auſſi d'en

tre les Gentils. Pour montrer aux fideles,

que ce qui eſt dit de la réprobation; ne

les touche point, & ne doit point troubler

leur conſolation. En la 1.Cor.6.1o. il dit

généralement, ni les paillards, ni les adul

reres, ni les idolatres , mi les larrans, ni les

avaricieux , ni les yvrognes, ni les médiſans,

ni les raviſeurs, n'hériteront point le Royau
- - 24ſt
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, me de Dieu. Puis il ajoute, & telles cho

ſes eſtiez-vous, mais vous avez été lavez,

mais vous avez été ſanctifiez, mais vous avez

été juſtifiez, au nom du Seigneur jeſus, c2

par l'Eſprit de noſtre Dieu.

Cette pratique de l'Ecriture condamne Bellar.

la fey vague, & générale de l'Egliſe Ro

maine. Ils veulent que vous croyez lesc§e

propoſitions générales, mais que vousde

meuriez en ſuſpens pour l'application; que &c.

vous croyez qu'il y a des cnfans de Dieu,

& des enfans du Diable, mais que vous

ne ſçachiez quels vous étes, que vous ne

ſçachiez ſi vous eſtes damnez, ou ſauvez,

ſi vous eſtes regenerez, ou ſi vous étes

en la chair, ſi vous étes éleus ou réprou

vez. Car ſi vous venez à une application

favorable, comme ſi vous dites, Jeſus

Chriſt eſt venu au monde pour ſauver les

pecheurs, desquels je ſuis le premier, com

me St. Paul à Timoth. ou, jeſus-Chriſt m'a

aimé &3 s'eſt donné ſoy-meſme pour moy,

Galat. 2. ils appellent cela préſomption.

Or-vous voyez la pratique de l'Ecriture

contraire,comme 1.St.Jean 5 où l'Apoſtre

dit généralement, qui a le Fils, a la vie.

Qui n'a point le Fils de Dieu, n'a point la

vie. Puis il ajoute, 7e vous ai écrit ces che

ſes, à vous qui croyez au nom du Fils de Dieu,

afin que vous ſachiezN# vous avez la vie

7 éte7'•
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éternelle. Et ainſi noſtre Apoſtre en ce

lieu, L'affection de la chair eſt mort, mais

l'affection de l'Eſprit eſt vie & paix. Or vous

n'eſtes point en la chair, mais en l'Eſprit.

Or ici il n'eſt pas beſoin que nous vous

ramentevions les ſignifications des mots de

chair & d'Eſprit, lesquelles nous avons al

léguées en l'explication des verſ précédens,

ſeulement vous ramentevrons - nous, que

comme le mot de chair ſe prend ici pour

la nature de l'homme corrompue par le

peché, dont eſtre en la chair ſignifie eſtre

en l'état de noſtre corruption naturelle,

auſſi à l'oppoſite le mot d'Eſprit ſe prend
pour le don de† tellement

qu'eſtre en l'Eſprit, ſignifie eſtre en l'état

de grace & de regeneration, comme c'eſt

ainſi que ſe prennent ces mots en St.Jean

3. où Jeſus-Chriſt parlant de la neceſſité

de la regeneration dit, que tout ce qui eſt

né de la chair eſt chair, mais que ce qui eſt né

de l'Eſprit eſt Eſprit. Car là il appelle

chair, ce qui eſt de non regencré enl'hom

me, & à l'oppoſite Eſprit, ce qu'il a de

regeneré. En en ce ſens l'Apoſtre a parlé

ci-deſſus, de cheminer ſelon la chair & ſe

lon l'Eſprit. L'Apoſtre montre évidem

ment que c'eſt ainſi que doivent eſtre pris

ces mots, quand il ajoute, Voire fi l'Eſ

prit de Dieu habite en vous : mais ſ queleun
- f2 4
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n'a point l'Eſprit de Chriſt , celuy-là n'eſt

, point à luy. Car nous pouvons dire, qu'il

appelle eſtre en la chair, eſtre deſtitué de

l'Eſprit de Dieu, & au contraire eſtre en

· l'Eſprit, avoir l'Eſprit de Jeſus Chriſt ha

bitant en ſoy, ce que nous devons remar

quer contre nos Adverſaires, qui ont pris

en ce lieu l'Eſprit, pour les parties ſupe

rieures de l'ame, & la chair pour les in

ferieures. Et voila quant aux mots. Pour

ce qui eſt de la choſe, afin d'entendre

quelle eſt cette chair & corruption, en

laquelle nous ſommes naturellement, il faut

ſçavoir qu'il y a deux choſes au peché ori

ginel, à ſçavoir, la coulpe commiſe par

Adam , qui nous eſt imputée, parce que

nous avons peché en luy, Rom. 5. eſtans

comme dedans ſes reins, ſelon qu'au7. des

Hebr. Levi avant qu'il fuft au monde fut

dixmé par Melchiſedec, parce qu'il eſtoit

és reins d'Abraham. En après, il y a en

toutes les facultez de l'ame, une corrup

tion oppoſée à la juſtice d'Adam , corrup

tion qui nous eſt communiquée par la ge

neration, ſelon que le Prophete dit au Pſ.

51. qu'il a eſté conceu en peché c échauffé

en iniquité, & cette corruption conſiſte

en l'ignorance , & en l'aveuglement de

l'entendement, en la perverſité de la vo"

lonté, au déreglement des affcctions, tel

lement
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lement que Dieu parlant de la condition

Gen.« naturelle de l'homme depuis le peché dit,

que toute l'imagination des penſées du cœur

de l'homme n'eſt autre choſe que mal en tout

temps; & l'Apoſtre a dit ci-deſſus, que

l'affectionde la chair eſt mort, &3 inimitié con

tre Dieu, qu'elle n'eſt point ſujette à la Loy

de Dieu, & que meſme elle ne le peut. Et Je

ſus-Chriſten St.Jean8.appelle l'hommeſerf

de peché, & St. Paul Epheſ 2. morts en nos

fautes. Et voilà la corruption naturelle

de l'homme, que l'Éeriture ſainte appelle

chair, & pour laquelle Jeſus-Chrift dit,

Jean que ſi quelcun n'eſt né derechef, il ne peut

/ ** voir le Royaume de Dieu. Or Dieu ayant

eu compaſſion de l'homme, l'a voulu re

tirer de cette ſienne corruption, comme

l'enſeigne l'Apoſtre à Tite 3 v.4. Quand

la bénignité & l'amour de Dieu noſtre Sau

veur envers les hommes, eſt clairement appa

rue, il nous a ſauvez, non point par œuvres

de juſtiee que nous euſſions faites, mais ſelon

ſa miſericorde, par le lavement de la rege

ration, & le renouvellement du St. Eſprit :

ſelon la promeſſe Ezechiel 36. 7'eſpandrai

ſur vous des eaux nettes, & vous ſerez net

toyez, je vous netoyerai de toutes vos ſouil

leures, cº vous donnerai un nouveau cœur,

c mettrai dedans vous un Eſprit nouveau.

• 3'oſterai le caur de pierre, hors de veſtre

- chair »
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chair, & vous donnerai un cœur de chair,

c mettrai mon Eſprit dedans vous, & fe

rai que vous cheminerez en mes ordonna ces,

& les ferez. Regeneration, qui eſt la re

ſtauration de l'homme corrompu, & qui

conſiſte en des qualitez celeſtes, que Dieu

produit & imprime dans nos ames par ſon

St. Eſprit, à ſçavoir une lumiere en nos

entendemens, une ſainteté en nos volon

tez, & une pureté en nosaffections, pour

nous reformer à ſa volonté ; & ces quali

tez ſont ce que l'Ecriture appelle le nou

vel homme Eph. 4. Soyez renouvellez en

l'eſprit de voſtre entendement, & veſtez le

nouvel homme, qui eſt créé ſelon Dieu enju

ſtice & vraye ſainteté, c'eſt ce qu'elle ap

pelle l'homme interieur, qui eſt renouvellé

de jour en jour, 2.Cor. 4 16. Et c'eſt

auſſi ce qu'elle appelle Eſprit, du nom de

ſa cauſe, eſtant l'effect du St. Eſprit en

nous. Et voilà comment l'homme par la

regeneration, n'eſt plus en la chair, mais

en l'Eſprit.

Mais il naiſt ici une queſtion, à ſçavoir

que ces qualitez ne ſont pas ſi parfaites en

l'homme par la regeneration, qu'il n'y ait

en luy de la chair, c'eſt à dire, des reſtes

du vieil homme & de la corruption. A

quoy il eſt très-facile de reſpondre , ſi

nous conſultons l'Ecriture. L'Apoſtre§ -

5. des
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5. des Galat parlant aux fideles, leurdit,

# la chair convoitte connre l'Eſprit, &2"

'Eſprit contre la caair, c que ces choſes

ſont oppoſees l'une à l'autre, tellement que

vous ne faites point ce que vous voudriez. En

l'entendement, naiſt le combat entre la con

noiſſance de Dieu, & l'ignorance, telle

ment que neus ne connoiſſons qu'en par

tie, comme en parle l'Apoſtre. Quant à la

volonté, en partie elle veut le bien, & en

artie elle ne le veut pas enmelmetemps,

à ſçavoir parce qu'elle eſt en partie rege--

nerée, & en partie non regenerée : entant

que regenerée, elle veut le-bien, & hait .

le mal, & entant que non regenerée, elle

veut & hait le contraire, & en ce com

bat le fidele eſt ſemblable à Rebecca.

Geneſ.2.5. qui ſentoit en ſon ventre deux

enfans , qui s'entrepouſſoient, & il faut

qu'il faſſe comme elle : car à ce reſſenti

ment elle recourut à l'Eternel, & il luy

fut dit, que le plus grand des enfans ſer--

viroit au moindre. Auſſi ſi nous recou

rons à Dieu, & implorons l'aide de ſon

Eſprit, nous obtiendrons que le vieil hom

me ſera aſſujetti au nouveau & ſurmonté

par luy. -

Et ce combat nous eſt montré en l'E-

criture, & cette demeure du peché, quand

nous ſommes continuellement exhortez à

- IIlOl'-
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mortifier le peché en nos membres, &

l'Apoſtre I. St.Jean 1. nous dit , que ſi !

nous diſons que nous n'avons point de peché,

nous nous ſeduiſons nous-meſmes. Si d'ici

vous dites, comment eſt ce donc que l'A-

poitre dit aux fideles, Vous n'eſtes point en -

la chair, mais en l'Eſprit ? Je réponds que

les fideles ſont dits, n'eſtre pas en la chair,

mats en l'Eſprit, non abſolument, mais par

ce qu'ils ſont oppoſez aux non regenerez.

Car ceux-ci n'ont point l'Eſprit de Chriſt

& ne ſont que chair, tellement qu'à com

paraiſon de ceux-ci, on peut dire : que les

regenerez ne ſont point ſelon la chair,

mais ſelon l'Eſprit, encore qu'ils n'ayent

pas l'Eſprit de perfection, mais encore

beaucoup de reſtes du peché. -

En après, comme ainſi ſoit que le fidele

· ait en foy ces deux qualitez contraires, il eſt

raiſonnable qu'il ſoit dénommé par la bon

ne qualité, & meſme par celle qui pré

domine. Car dernierement nous vous di

ſions qu'encore que quant à la quantité, la

chair ſemble l'emporter, c'eſt a dire, que

ce que nous avons en ce monde de défaut,

ſemble ſurmonter en quantité, ce que

nous avons de graçes de l'Eſprit de Dieu,.

ſelon que Rom. 8 l'Apoſtre dit,que nous

n'avons que les premices de l'Eſprit, néant

moins quant à la qualité * #
- - 11•



. 3o8 | Sermon neuviéme

l'Eſprit ſurmonte la chair, comme Go

liath, quoy qu'il fuſt plus grand que Da

vid, néantmoins fut vaincu & ſurmonté

par David, qu'ainſi le vieil homme,quoy

qu'il ſoit dedans nous comme un Goliath,

eſt néantmoins ſurmonté par le nou

vel homme , comme par un petit Da

vid : ce qu'auſſi nous vous repreſentions

par la comparaiſon d'un petit rayon de ſo

leil, qui verſé par quelque petit pertuis dans

un cachot ténébreux, ſurmontera par ſon .

cfficace & ſa petiteſſe les ténébres d'a-

lentour : & par la ſimilitude d'un ſeul

† de muſc, qui pourra avoir plus d'ef

cace & de vertu, que pluſieurs onces de

quelque autre ſubſtance. Or voici enquoy

prédemine l'Eſprit ſur la chair, le nou-'

vel homme ſur le vieux, c'eſt qu'au com

mencement de la regeneration, le nouvel

homme frappe le vieux d'une playe mor

telle , & débilite tellement ſes forces,

qu'il ne peut plus regner & dominer

en nous, ni plus combattre que comme un

ſoldat eſtropié. Ce que nous montre l'A-

poſtre Rom. 6.14. Le peché n'aura plus de

domination ſur vous, puis que vous n'eſtes -

plus ſous la Ley, mais ſaus la Grace; & au

verſ 6. que noſtre vieil homme a été cru

cifié avec Chriſt, à ce que le corps du peché

fuſt réduit à néant, afin que nous ne ſervions

plus au peché. Je
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Je dis en troiſiéme lieu que l'homme

regeneré eſt dit n'eſtre plus en la chair,

mais en l'Eſprit, parce que Dieu ne lu

impute point ſes défauts, & ne le §.
dere plus par la partie péchante, laquelle

il combat, &pour laquelle il gémit, mais

il l'eſtime par la partie regeneree, en la

quelle le fidele prend plaiſir, comme vous

voyez I. Jean 3. que l'Apoſtre dit , que

celuy qui eſt né de Dieu ne peche point. Ce

qui nous apprend de reſiſter au peché, &

à ne point obéïr a ſes convoitiſes, mais

à l'avoir dedans nous comme un ennemi

que nous combattions. Car ſi vous ac

compliſſez ſes deſirs, & luy obéiſſez, vo

ſtre plein conſentement vous lie & vous

conjoinct avec luy, tellement que vous ne

pouvez pas dire, ce n'eſt pas moy, mais

le peché : Car c'eſt vous, puis que vous ne

reſiſtez point au peché qui eſt en vous. Et

voilà comment c'eſt que l'Apoſtre dja

fideles, qu'ils ne ſont point en la chqfr, mais

en l'Eſprit. Où vous voyez deux parties

de noſtre regeneration , à ſçavoir , une

qui oſte le mal, & l'autie qui poſe le bien.

Car l'Apoſtre ne dit pas-feuſement aux

, fideles, qu'ils ne# ſelon la chair,

mais il ajoute, qu'ils(ont ſelon l'Eſprit , ain

ſi il accouple ces deNx choſes ci-deſſus,

diſant que ceux qui ſont en Jeſus-Chriſt , ne

che
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cheminent point ſelon la chair, mais ſelon

l'Eſprit, & c'eſt l'ordre que Dieucomman

de au Pſ. 34 quand il dit premicrement,

détourne toy du mal, & en ſecond lieu il

ajoute, c3 fay le bien : Et Eſaie I. Ceſſez

· de mal faire, va devant , apprenez à bien

faire, vient après. Ainſi l'Apoſtre parle

de dépouiller, le vieil homme, & de reve

ſtir le nouveau, de rejetter les œuvres de
ténébres & de reveſtir les armes de lumiere.

Il reſte à ſçavoir comment c'eſt que cha

que fidele pourra reconnoiſtre qu'il n'eſt

pas en la chair , mais en l'Eſprit. Et

c'eſt ce que nos Adverſaires, pour eſtablir

l'ineertitude du ſalut, diſent, qu'on ne

·peut fçavoir que par conjecture , telle

ment que nul ne peut eſtre aſſeuré qu'il eſt

regeneré. Mais à cela nous oppoſons ce

que l'Apoſtre dit 2 Cor. 13. Examinez

vous | ous meſmes ſi vous étes en la Foy. E

p ouvez-vous vous-meſmes. Ne vous recon

'noiſez vous point vous-meſmes , à ſçavoir,

· que 7eſas-chriſt eſt en vous ? ſi ce n'eſt qu'en

quelque ſorte vous fuſſez reprouvez. Et St.

Pierre dans ſa 2. Epit. ch. I. 1o. veut que

nous nous étudions a rendre ferme par bon-.

·nes œuvres, noſtrevocation & élection,c'eſt

à dire, le ſentiment de noſtre vocation &

sélection Or iious ne pourrions affermir

ce ſentiment par noſtre ſanctification ſi no
• . ſtre
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ſtre regeneration & ſanctification nous

demeure incertaine. Et St. Jean 3. lors

que Nicodeme n'entendant pas la manie

re de la régeneration , demandoit à Je

ſus-Chriſt, comment cela ſe pouvoit faire,

qu'un homme lors qu'il étoit ancien, entra

au ventre de ſa mere pour maiſtre # Jeſus

Chriſt luy répond, que le vent ſouffle où il

veut, c2 tu en entens le ſon , mais tu ne

ſçais d'où il vient, ni où il va : ainſi, dit

Jeſus-Chriſt en prend-il de tout homme qui

eſt ne de l'Eſprit. Voulant dire que com

me on ne ſçait pas d'où vient le vent, ni

où il va, mais que néantmoins on en oit

le ſon, ainſi que veritablement l'homme

ne peut ſçavoir comment c'eſt que nous

ſommes regenerez , & quelle eſt la ma

niere dont le St. Eſprit opere en nous,

mais que néantmoins on en oit le ſon,

c'eſt à dire, qu'il fait ſentir ſes effects &

ſavertu en nous. Ces effects ſont que l'hom- Rom .

me qui eſt ſelon l'Eſprit , eſt affectionné aux s.5.

choſes de l'Eſprit. Il ne fait pas comme les

Gadareniens, qui préferoient leurs pour

ceaux à Jeſus - Chriſt & à la lumiere de

l'Evangile : mais l'Evangile luy eſt com

me untreſor, & une perle de grandprix,

comme il en eſt parlé Matth. 13. Il re

pute toutes choſes luy eſtre dommage, afin de

gagner jeſus-chriſt. Phil. 3. Les choſes

- tcf
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terriennes luy ſont viles, au prix de cel

les qui ſont en haut : Il médite en la Loy

du Seigneur, & prend plaiſir d'entretenir

ſes penſées de ſes merveilles, & des œu

vres de ſa bonté : S'il ne ſent la preſence

gracieuſe de ſon Dieu, ou s'il eſt privé

du moyen de le ſentir, alors ſon ame eſt

en émoi , comme vous voyez que dit le

Prophete au Pſ. 42. Comme le cerf brame

après le décours des eaux , ainſi brame mon

ame après toy, ô Dieu, mon ame a ſoif de

Dieu, du Dieu fort & vivant. Pſ.84.AMon

ame ne ceſſe de convoiter grandement, cº

meſme défaut après les parvis de l'Eternel.

Mon cœur & ma chair treſ aillent de joye

, après le Dieu fort c2 vivant. Il eſt rongé

du zele de la maiſon de Dieu, & il ne

craint rien tant que d'offenſer ſon Dieu.

Il affectionne & aime ſon prochain Il

cherche la paix, & la pourſuit. Il s'éjoüit

de bien faire à l'affligé. En ſomme l'A-

poſtre recite ces effects Galat. 5. 22. Le

fruict, dit-il, de l' Eſprit eſt charité, joye,

paix, eſprit patient, bénignité, bonté,loyau

té, douceur, temperance. Ce ſont des effets

lesquels ſentans en vous, vous devez pren

dre pour marques que vous eſtes en l'Eſ

prit, & non en la chair.Car d'où provien

| droient ces ſaintes affections que de l'Eſ

prit de Dieu, puis quel'affection de la chair

- - - eſt
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eſt inimitié contre Dieu. Que ſi vous n'a-

vez tous ces effects, il y en a deux ou trois

plus communs & néantmoins très-certains,

à ſçavoir la triſteſſe ſelon Dieu, 2.Cor. 7.

9. Io. par laquelle l'homme ſe déplaiſt en

ſes défauts, & és offenſes qu'il luy eſt ave

nu de commettre contre Dieu : En après

· une ferme reſolution de renoncer a ſes

convoitiſes , & de ſe conſacrer à Dieu.

La triſteſſe d'avoir offercé Dieu, la

reſolution de mieux vivre à l'avenir , eſt

auſſi accompagnée en l'homme regeneré,

de prieres & d'actions de graces à Dieu,

ou du moins de ſaints gémiſſemens vers le

trone de la grace, dont parle l'Apoſtre en

ce meſme ch 8. des Rom. verſ. 25. di

ſant, que nous ne ſcavons point ce que nous

devons prier comme il appartient, mais l'Eſ

prit luy-meſme prie pour nous par des ſoupirs

qui ne ſe peuvent exprimer, c'eſt à dire, que

lors meſme que nous ne ſçavons pas prier,

l'Eſprit de Dieu ſupplée à ce défaut par

des ſoupirs qu'il excite dans nos cœurs.

Or , dit l'Apoftre, celuy qui ſonde les cœurs,

connoiſt quelle eſt l'affection de l'Eſprit : car

il prie pour les ſaints ſelon Dieu. Et ces

ſoupirs ſont enfin ſuivis de joie , & de

conſolation excellente, que vous devez

rendue pour un témoignage certain de

† de regeneration, comme vous

Voyez
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voyez que David au Pſ. 42, après avoir

beaucoup ſoupiré, enfin ſe conſole & ex

horte ſon ame à eſperer au Seigneur, &

au Pſ. 6. après avoir dit que ſon ame eſt

grandement éperdue , enfin conclut que

l'Eternel a oui ſa ſupplication, c2 qu'il aae

cepté ſa requeſte. .. Que ſi vous dites qu'il

arrive quelquefois que vous ne ſentez pas

tous ces effects, que c'eſt donc que vous

jugerez de voſtre regeneration ? je dis que

vous ne devez pas perdre courage, com

me ſi vous eſtiez en la chair, & non en

l'Eſprit ; car meſme un ſeul de ces effets

vous doit aſſeurer. Comme unefemme par

un ſcul mouvement de l'enfant en ſonven

tre, reconnoiſt aſſeurement qu'elle a con

ceu, auſſi certes un ſeul de ces mouve

mens doit vous aſſeurer que Jeſus-Chriſt

eſt formé en vous : un ſeul fruict en un

arbre vous montre ſuffiſamment qu'il n'eſt

point mort, un ſeul fruict de l'Eſprit mon

tre que vous n'eſtes point morts en vos

fautes & en vos offenſes. Après, que ſi

par fois vous n'avez ces effects cn vous,

le regret que vous aurez de ne les avoir

pas, & le ſouhait que vous avez de les

poſſeder, eſt un témoignage de voſtrere

generation, car c'eſt avoir faim & ſoifde

juſtice, or bien-heureux ſont ceux qui ont faim

c2 ſoif de juſtice, dit Jeſus-Chriſt Matth.

- 5.6.
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5. 6. car ils ſeront raſaſiez. Puis qu'il les

prononce bien-heureux, il vous montre

que cette faim & cette ſoif, eſt un effet

& un degré de regeneration, car il n'ya

rien en l'homme charnel pourquoy il puiſ

ſe eſtre appellé bien-heureux. Et voilà

quant aux effeéts par lesquels le fidele n'eſt

point en la chair, mais en l'Eſprit. Effets

que nous oppoſons à la préſomption char

nelle de ceux qui courans à l'abandon de

leurs diſſolutions, s'imaginent avoir quel

que part à l'Eſprit de ſanctification. Or

de cet Eſprit, l'Apoſtre monte à ſa cauſe,

à ſçavoir, à l'Eſprit de Dieu, habitant en

nous : Veu, dit-il , que l'Eſprit de Dieu

habite en vous : mais ſi quelcun n'a point

l' Eſprit de Chriſt, celuy-la n'eſt point en luy.

Cet Eſprit duquel il parle maintenant,

c'eſt la troiſiéme Perſonne de la Ste.Tri

nité. Autrement il y auroit une repeti

tion ſuperfluë de dire , vous effes en l'Eſ

prut, voire ſi l'Eſprit de Dieu habite en .

vous , ſi au premier mot l'# ſprit ſe prend

au meſme ſens que le ſecond : car c'eſt

comme s'il euſt dit, vous eſtes regenerez

voire ſi vous eſtes regenerez. .. Mais au

| premier le mot d'Eſprit ſe prend pour le

don, & la grace de la regeneration, com

me 1.Theſi. 5. N'eſteignez point l'Eſprit ;

& au ſecond pour l'auteur de ce don &

- , O 2 de
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de cette grace de regeneration, à ſçavoir

pour Dieu meſme. Et de fait le St. Eſ

prit duquel nous ſommes les temples, eſt

celuy qui habite en nous. Or celuy du

quel nousſommes les temples,c'eſt Dieu, au

, de la I. aux Corint. v. 1 6. Ne ſçavez-vous |

pas, dit l'Apoſtre, que vous eſtes le temple |

de Dieu, c> que l'Eſprit de Dieu habite en

vous ? Si quelcun deſtruit le tèmple de Dieu,

Dieu le deſtruira : car le temple de Dieu eſt

ſaint, lequel vous étes. Que ſi vous de

mandez comment c'eſt que le St. Eſprit

qui eſt coëſſentiel au Pere & au Fils, &

par conſéquent infini, peut habiteren nous?

la réponſe eſt que ſon eſſence eſtant par

tout, il eſt dit néantmoins habiter en nous

particulierement, à cauſe de ſon operation

& de la grace de la regeneration, laquel

le il y produit. Or cet Eſprit eſt appellé

l'Eſprit de Chriſt, tant parce que quant à

ſa Perſonne, il procede non ſeulementdu

Pere, mais auſſi du Fils, que parce que

le Fils l'envoye en nos cœurs , c'eſt à

dire, fait qu'il y opere, ſoit par l'ordre

de ſa Perſonne, ayant authorité d'envoyer

le St. Eſprit, parce qu'il procede de luy,

ſoit par le merite de ſon obéiſſance, par

ce que par la ve: u de ſon ſacrifice il nous

l'obtient & impétre. Davantage s'il s'a- .

· git des graces de cet Eſprit,Jeſus-Chriſt
« CIl

|

-"
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en eſt la ſource, & ce que nous en avons

ne ſont que des ruiſſeaux, il eſt comme

le canal par lequel elles découlent en nous.

Il l'a ſans meſure & nous puiſons de ſa

plenitude , comme il eſt dit Jean I. Il

découle de luy en nous, comme du chef

ſur les membres, comme l'huile jadis eſ

panduë ſur le chef d'Aaron, découloit ſur

ſa barbe, & ſur ſes veſtemens. Car il a

été oinct d'huile de lieſſe par deſſus ſes

compagnons, afin que nous participions

à cette ſienne onction, comme auſſi l'Apo

ftre St. Jean 1. Ep. 2. dit, que l'onction nous

enſeigne toutes choſes, & St. Paulau 4. des

Epheſ dit, que la grace eſt donnée à un

chacun ſelon la meſure du don de Chri#; &

1.Cor. 12. à chacun eſt donnée la manife

ſtation de l'Eſprit , pour ce qui eſt expé
dient.

Or ici eſt la gloire du fidele, que de

domicile du peché, & de ſes conveitiſes,

comme d'une legion de Demons, il de

vient par la grace du Seigneur, domieile

& temple du St. Eſprit, Ne ſçavez-vous

pas, dit l'Apoſtre 1.Cor. 6. 19, que voſtre

corps eſt le temple du St. Eſprit qui eſt en

vous, lequel vous avez de Dieu ?

Or comme ainſi ſoit que l'habitation du

St. Eſprit, ſignifie la preſence de la grace

& de ſon operation, pour vous repreſen

O 3 tCl'
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ter cette habitation du St. Eſprit en nous,

nous réduiſons les actions, & les opera

tions par lesquelles le St. Eſprit habite en

nous , à certains chefs principaux

La premiere action, ou operation du

St. Eſprit, eſt qu'il nous unit & conjoint

à Jeſus-Chriſt noſtre Seigneur, comme

nous le voyons 1.Jean 3.24 & ch. 4 I 3.

Par ceci nous connoiſſons que jeſus-Chriſt de

meure en nous c2 nous en luy , qu'il nous a

donné de ſon Eſprit : .. & 1.Cor. 6. 17, où

l'Apoſtre dit, que celuy qui eſt ajoint au

Seigneur, eſt un meſme eſprit avec luy, c'eſt

à dire, que nous luy ſommes ajoints par

la communion de ſon Eſprit. Car com

me l'Eſprit eſpandu du chef ſur les mem

bres, unit les membres au chef, ainſi l'Eſ

prit de Dieu eſpandu de Jeſus Chriſt en

nous , nous conjoint à luy, pour eſtre

membres de ſon corps, comme l'Apoſtre

le montre encore I. Cor. 12. 12. où il

dit, que comme tous les membres du corps

qui eſt un, encore qu'ils ſoient pluſieurs ſont

un corps, en telle maniere auſſi eſt Chriſr; &

après pour montrer comment c'eſt quc nous

qui ſommes pluſieurs pouvons eſtre un

meſme corps avec Chriſt, il ajoute, car

nous avons tous été baptiſez en un meſme Eſ

prit, pour eſtre un meſme corps ; & au ch. 2.

des Epheſiens v. 22. comparant la com

munion
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munion que les fideles ont enſemble avec

Jeſus - Chriſt , à la liaiſon que pluſieurs

pierres en un édifice, ont avec leur fon

dement, il dit que nous ſommes tous enſem

ble édifiez, pour eſtre un domicile de Dieu en

Eſprit, pour nous montrer que c'eſt le St.

Eſprit, qui nous unit & conjoint au fon

dement, & à la maitreſſe pierre du coin,

qui eſt Jeſus-Chriſt noſtre Seigneur. Et

ici nous rapportons ce qu'ajoute noſtre A

poſtre en noſtre texte, quand il dit, que

ſi quelcun n'a point l'Eſprit de Chriſt, celuy

là n'eſt point à luy. Car eſtre à Chriſt, ſi

gnifie avoir communion avec Chriſt, eſtre

à Chriſt comme membres au chef. Tel

lement que ſans ce lien, en vain nous nous

glorifons d'avoir aucune part à luy. Car

direz-vous eſtre membres d'un corps, ceux

qui ne ſont point animez par l'Eſprit du

corps ? Ceux donc qui n'ont point l'Eſ

prit de Chriſt ne ſont point à luy. Car

au corps myſtique du Fils de Dieu, il n'y

a point de membres morts. Mais dit l'A-

poſtre Epheſ. 4.16. Tout le corps de 7e

ſus-Chriſt bien ajuſté enſemble, c5 ſerré par

toutes les jointures du fourniſſement , prend

l'accroiſsement du corps, ſelon la vigueur,

ui eſt en la meſure de chaque partie, pour

l'édification de ſoy-meſne en charité. Tel

lement que chaque membre participe à la
- - O 4 vi
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vigueur du chef Or ici réjouis-toy, fide

le, en l'habitation du St. Eſprit en toy.

Car quelle plus grande gloire nous peut

arriver, que d'eſtre faits membres du Fils

de Dieu ? D'ici tout ce que Jeſus-Chriſt

a eſt fait tien, car unis & conjoincts que

vous eſtes à luy, il vous eſt fait de par Dieu

ſapience, juſtice, ſanctification & redemption,

Vous devenez ſiens non ſeulement com

me ſes membres, mais comme ſon épou

ſe, comme ſa chair & ſes os, commeſon

héritage & ſa poſſeſſion, comme ſon joyau.

La ſeconde action, ou operation du St.

Eſprit habitant en nous, c'eſt qu'il nous vi

vifie & regenere, à raiſon de quoy, lare

generation eſt appellée le renouvellement du

St. Eſprit. Tite 3.5. - & Jeau 3. Jeſus

Chriſt dit, que ſi quelcun n'eſt regeneré d'eau

c - d'Eſprit, il ne peut entrer au Royaume de

Dieu, pour nous montrer, que c'eſt à cet

Eſprit ſignifié par l'eau que nous devons

noſtre regeneration, comme auſſi nous

avons veu ci-deſſus au 36. d'Ezech. que

Dieu avoit dit : 7e mettrai mon Eſprit de

dans vous, &3 ferai que vous cheminerez en

mes ordonnances & les ferez. C'eſt cet

Eſprit qui allume les yeux de l'entende

ment, pour entendre les choſes de l'Eſ

prit, lesquelles autrement l'homme ani

mal ne comprend point , parce qu'elles

luy

»
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luy ſont folie ; car elles ſe diſcernent ſpi

rituellement. Car nous avons naturelle

ment comme un voile ſur noscœurs,com

me il eſt dit des Juifs 2.Cor. 3. & com

me des eſcailles ſur nos yeux , comme il

eſt dit de St. Paul, au temps de ſa con

verſion, au 9. des Actes. Le St. Eſprit

eſt l'onction & le collyre , qui les fait

choir duquel il eſt dit Apoc. 3.à l'Ange de

l'Egliſe de Laodicée : Tu es aveugle, mais je

te conſeille que tu oignes tes yeux de collyre,

afin que tu voyes. Par cette habitation du St.

Eſprit vous eſtes ravis à Satan. Quant à nos

volontez, elles ſont endurcies, & pour ce

appellées cœurs de pierre en l'Ecriture,

mais ce meſme Eſprit les rend cœurs de

chair.En ſomme cet Eſprit imprime comme

un ſeau ſon image en nos ames, tellement ºph .

que nous en ſommes ſéellez, & ſommes dits"

participans de la nature divine, 2. Pier. 1.

La troiſieme operation par laquelle le

St. Eſprit habite en nous, eſt qu'il nous

conduit, régit & gouverne , ſelon qu'il

eſt dit Rom. 8. 14. que tous ceux qui

ſont conduits par l'Eſprit de Dieu ſont enfans

de Dieu. Ce que le mot d'habiter montre

particulierement , à ſçavoir , que nous

ayans unis à Jeſus-Chritt & regenerez, il

ne demeure pas en nous comme oyſif,

mais qu'il operecontinuellement, & nous

O 5 CO#º
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conduit & gouverne, comme un Maiſtre

& un Pere de famille fait ſa maiſon : con

duite qui conſiſte en ſes inſpirations. Car

cet Eſprit nous doit eſtre comme autrefois

la nuée aux enfans d'lſraël, laquelle les

conduiſoit parmi le deſert. Lors que cet

te nuée ſe levoit, ils ſe levoient , 'lors

u'elle s'arreſtoit, ils s'arreſtoient, & en

n ils ne marchoient que ſelon qu'elle al

loit : auſſi nous ne devons rien entrepren

dre, que ſelon la conduite & adreſſe de

l'Eſprit du Seigneur. Car où cette lu

miere ne nous adreſſe point , c'eſt ſans

doute un piége, ou un précipice à nos

ames. Auſſi à cette conduite nous rapor

tons les prieres & les requeſtes que le St.

Eſprit fait à Dieu pour nous, comme nous

avons veu ci-deſſus ; en après la paix qu'il

donne à nos conſciences, témoignant en

ſemble avec nos eſprits, que nous ſomme s

enfans de Dieu , ſelon qu'auſſi l'Apoftre

Galat. 4. dit, que Dieu a envoyé l'Eſprit

de ſon Fils en nos cœurs, criant Abba Pere.

Et comme autrefois lors que les eaux du

déluge eſtoient encore ſur la terre , Dieu

envoya à Noé la colombe, avec une feuil

le d'olive en ſigne de paix, auſſi au mi

lieu des afflictions, & des plus grandes

tentations, cet Eſprit eſt commeune co

lombe qui nous apporte le rameau d'olive,
- c'eſt
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c'eſt à dire, qui imprime dans nos cœurs,

la paix & la conſolation de l'Evangile.

Dont auſſi Rom. 14 St. Paul dit, que le

régne de Dieu eſt joie c2 paix par le St.

Eſprit ; & au I. chap des Epheſ. que c'eſt

l'airhe de notre héritage, juſques au jour de

noſtre redemp ion. En ſomme il eſt nom

mé noire Canſolateur par Jeſus Chriſt no

ſtre Seigneur, & l'Eſprit de force dans l'on

ziéme d'Eſaïe, parce qu'il nous réſout en

nos doutes, nous conſole en nos afflictions,

& nous fortifie en nos tentations.

Pour nous montrer çes biens & ces ef- .

fects, par lesquels le St. Eſprit habite en

nous, l'Ecriture luy donne divers noms.

Elle l'appelle une Eau , parce qu'eſtans

naturellement arides & deſtituez du ſuc de

vie, il nous arroſe comme plantes au jar

din de noſtre Dieu, pour porter des fruits

de juſtice, & parce qu'il nous rafraichit

de ſes conſolations, au temps de ſechereſ

ie en l'ardeur de la tentation ; enfin parce

qu'il lave nos conſciences, & les repurge

du"vice, ſelon la Prophetie, j'épandrai

ſur vous des eaux mettes, & vous ſerez met

toyez. Il eſt appellé Feu, parce qu'il con

ſume le vieil homme avec ſes convoitiſes.

Il enflamme nos ames, & échaufe nos

cœurs de l'amour de Dieu & du prochain :

feu que nous devons de jour en jour exci
O 6 tCl
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ter par nos prieres, & entretenir par des

exercices de charité. Enfin l'Ecritureap

pelle le St. Eſprit Semence de Dieu, d'au

tant que par luy, nous ſommes engendrez

à vie éternelle , pour mourir à peché &

vivre à noſtre Dieu. Ces noms nous mon

trent combien nous eſt utile & ſalutaire

l'habitation du St. Eſprit en nous, puis que

nous ſommes ſon domicile, & qu'il veut

loger en toutes les facultez & puiſſances

de nos ames, comme és divers apparte

mens de ſa maiſon. Il veut en avoir ſeul

toute la jouïſſance, &neveut pas que nous

y laiſſions aucun coin à Satan. Il faut que

tout vuide pour cet excellent hoſte.Ayant

receu un ami en voſtre maiſon, y permet

triez-vous quelque coin pour cachette à

un Brigand? Et vous qui avez receu le St.

Eſprit en vos ames pour y habiter, & qui

vous reſervez toujours quelque vice, l'un

ſon ambition, l'autre ſa paillardiſe , l'un

ſa haine, l'autre ſon avarice , avez-vous

pas laiſſé en ce domicile ſacré , une ca

chette & une chambre à Satan ? Penſez

vous qu'il y ait quelque communion de

Ghriſt avec Belial, ou que le St. Eſprit

vueille loger avec vos ſales affections?

Davantage combien s'entrouve-t-il qui

permettent a l'Eſprit du Seigneur d'habi

icr en leurs entendemens, par unc nuë con

noiſ
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noiſſance de ſa verité, ou en leur bouche,

& en leur maintien exterieur, par la ſeu

le profeſſion , mais qui ne luy donnent

aucun logis en leurs cœurs ? Qui gardent

en leurs coeurs, leurs vices & leurs déré

glemens ? Non à proprement parler l'Eſ

prit de Chriſt n'habite point envous, s'il

n'a ſon trone dans vos cœurs, & n'y gou

verne toutes vos affections. Le cœur eſt

ſon principal domicile. Le luy refuſerez

vous ? Donnez luy en l'entrée; il pourvoi

ra à vos neceſſitez. Ce ne ſera point un

hoſte onereux, mais il vous remplira de

ſes biens & de ſes conſolations. Il ſe tient

à la porte & frape, ſi quelcun oit ſavoix,

Apoc. 3.2o. & luy ouvre la porte, il entre

vers luy, & demeure avec luy. Et ſi Dieu

bénit la maiſon de celuy qui receut l'Ar

che de l'Alliance, combien plus penſez

vous que fera béni celuy qui aura logé l'Eſ

prit de Chriſt ? Il ne veut pas habiter en

vous, par aucun beſoin qu'il ait de vous,

mais pour vous enrichir de ſes graces. Et

il vfvifiera en cette vie vos ames, & ren

dra vos corps inſtrumens de juſtice en ſain

teté, & meſmes vos corps mortels reſſuſ

citeront à cauſe de cet Eſprit habitant en

vous. Gardez-vous de contriſter cet Eſ

prit, Epheſ.4. Ne contriſtez point le St.

Eſprit de Dieu, par lequel vous eſtes ſellez
- - - O 7 Car
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Car ſi vous oſtiez ce†， vous di

ſtingue d'avec les mechans, ne ſeriez-vous

pas confondus au jour du jugement avec

les enfans d'ire ? Afin qu'il demeure ſans

triiteſſe dans vous, repurgez vos cœurs

par une ſerieuſe repentance, & n'y don

nez point d'entrée aux convoitiſes char

nelles. - --

Diſcernez la voix de cet Eſprit d'avec

la voix de la chair & du monde. Car né

gligeriez-vous ſes inſpirations pour les ſa

les chemins du vieil homme & du peché ?

Auſſi reconnoiſſez qu'il doit eſtre en

nous, non ſeulement comme un Pere de

- famille en ſa maiſon, mais auſſi comme

Dieu en ſon temple, afin que nous l'y

ſervions, ſelon que l'Apoſtre dit 2. Cor.

6.1 6. Vous eſtes le temple du Dieu vivant,

ain i que Dieu a dit,j'habiterau au milieu d'eux,

C3 y coeminerai & ſerai leur Dieu , c2 ils

ſeront mon peuple. Dont voici l'exhorta

tion qu'il propoſe, C'eſt pourquoy ne touchez à

chºſe quelconque ſouillée, c - je vous recevrai,

Et là meſme verſ 16. l'Apoſtre nous dit,

Quelle convenance y a-t-il du temple de Dieu

avec les idoles ? Or ſçachons que nos

vices & nos affections déreglées ſont des

Idoles , ſelon que l'Apoſtre Coloſ 3. 5.

appelle, l'avarice, idolatrie ; & au 3 des \

Philippiens verl. 19. qu'il y en a desquels
| . - le
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le Dieu eſt le ventre. Les Philiſtins ſe trou

verent mal d'avoir mis leurs Idoles avec

l'Arche de l'Eternel en leur temple. Ne

penſez vous point que Dieu ne venge le

mépris de ceux qui le veulent faire habi

ter avec les Idoles de leurs paſſions ?

Qu'en ce temple nos cœurs ſoient le

ſanctuaire de Dieu, & nos langues, les har

pes pour le glorifier. Que tous nos mem

bres en ſoient comme les vaiſſeaux, ſça

chans que ſi jadis Betſatzar profanant les

vaiſleaux du temple fut puni du Seigneur,

beaucoup plus ſeront punis ceux qui abu

ſeront de leur corps, temples du Dieuvi

vant, és uſages ſouillez de la chair & du

monde. Offrons en ce temple des ſacrifi

ces agréables à Dieu, renonçans à nos

convoitiſes, & luy preſentans nos prieres,

comme oblations dujour & dumatin. Mais

ici conſiderons, ſi au lieu d'eſtre les ſaints,

& ſacrez domiciles de Dieu, la chair & le

peché n'ont point leur domicile en nous.

Conſiderez ſi l'on peut dire de vous , ce

que'l'Apoſtre diſoit des Rom. Vous n'eſtes

point en la chair, mais en l'Eſprit. Mais

les œuvres de la chair ne ſont-elles pas

manifeſtes, avarice, paillardiſe , envies,

diſſolutions & diſſentions ? Avons - nous

montré que nous fuſſions à Jeſus-Chriſt,

en vivant avee autant de luxe & de diſſo

lution »
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lution, que ceux qui ne luy appartiennent

point ? Oſtons ces effects vicieux, & alors
•º, , il paroiſtra que nous ſommes en l'Eſprit.

Alors il paroiſtra que nous ſommes à Je

ſus-Chriſt, ayans part à ſon Eſprit. Car

cn vain eſtes-vous à luy de bouche & de

profeſſion, ſi vous ne l'eſtes auſſi par cet

te communion interieure avec luy. Que

ceci auſſi nous ſerve de conſolation en tou

tes nos afflictions, que nous avons l'Eſprit

de Chriſt , & que nous ſommes à Chriſt.

S'il a ſoin de ceux qui ne ſont point à luy,

& leur élargiſt pluſieurs biens en cette vie

temporelle , combien plus aura-t-il ſoin

de ceux qui ſont à luy ? Dites qu'ileſtvo

ſtre réfuge aſſeuré. Nos cris& nos prie- |

res monteront devant luy. Car il exau

cera la voix de ſon Eſprit, quidedans nous

fait requeſte pour nous , & il écoutera

ceux qui ſont ſiens. , Davantage ayans ſon

Eſprit, il eſt impoſſible qu'il nous mette

en oubli. Car il ne peut oublier ſon Eſ

prit : or il l'oublieroit s'il venoit à nous

mettre en oubli, puis que ſon Eſprit"ha

bite en nous. Nous ſommes à luy par le

lien de ſon Eſprit, comme ſa chair & ſes

os, comme les membres de ſon corps.Or

nul ne hait jamais ſa chair, mais un cha- !

cun la conſerve& l'entretient, auſſiuncha

cun compatit aux infirmitez de ſes†
'CS,.
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bres. Donc Jeſus.Chriſt n'eſt pas inſen

ſible à nos maux , mais nos§ ſont

ſes afflictions. Prions-le donc qu'il nous

aſſiſte par ſon Eſprit, qu'il nousgarde com

me ſiens, & enfin qu'il nous reçoive com

me les ſiens, là où il eſt en la maiſon de

ſon Pere, pour contempler ſa gloire, &

eſtre raſſaſiez à jamais de ſa reſſemblance.

Amen.
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